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1 Deux oeuvres funéraires du XIIIe siècle constituaient les points forts de l'exposition: les
gisants du comte Heinrich III de Sayn (mort en 1247) et du comte palatin Heinrich II,
seigneur  de  Laach  (mort  en  1095).  Le  premier  se  trouvait  dans  l'abbatiale  des
Prémontrés  de  Sayn  (près  de  Coblence),  d'où  elle  a  été  enlevée  en  1920  pour  être
déposée  au  musée  nurembergeois;  le  second  provient  de  l'abbaye  de  Maria  Laach
(également  près  de  Coblence).  La  juxtaposition  permet  de  comparer  deux  gisants
différant  tant  par  leur  origine,  leur  réalisation,  leur  état  de  conservation  et  leur
fonction mémoriale. Leur point commun: il s'agit de sculptures « réalistes » de princes
datant d'une époque à laquelle prédominaient des représentations de saints suivant des
codes gestuels et vestimentaires devenus traditionnels.
2 La statue du comte de Sayn correspond à un état courant de transmission matérielle
des  sculptures  (bois  nu,  plus  ou  moins  endommagé  et  dépourvu  de  ses  couleurs
originales),  tandis  que  celle  du  comte  palatin,  dont  l'état  médiéval  était
remarquablement conservé, vient de faire l'objet d'une restauration complète: l'écart
connu de tout médiéviste entre l'original peint et le reste « brut » est ici clairement
manifesté. En outre, ces deux statues obéissent à des stratégies mémoriales différentes:
l'une  rappelle  aux  suffrages  des  vivants  l'homme  qui  vient  de  mourir,  représenté
accompagné  de  sa  fille  (Sayn),  tandis  que  l'autre  rappelle  le  fondateur  du  prieuré
KAHSNITZ, Rainer, Die Gründer von Laach und Sayn. Fürstenbildnisse des 13. Ja...
Revue de l'IFHA , Date de recension
1
devenu entretemps abbaye – c'est donc au moins autant l'histoire de l'abbaye que le
souvenir de l'homme qui est entretenu à Laach.
3 Chacune de ces sculptures est présentée séparément dans le catalogue, accompagnée de
photographies  de  détail  ou  d'éléments  réinsérant  les  statues  dans  leur  contexte
historique et stylistique. La qualité des reproductions et l'érudition des textes font de
ce catalogue (doté d'un index monumental) un intéressant exemple d'étude de cas et
un utile fonds iconographique.
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